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Belfort – Depuis quelques jours, l’affaire se répand comme une traînée de poudre dans les conversations…

Des obus datant de la Première Guerre Mondiale dorment dans les souterrains du fort de Bessoncourt, à deux pas de
Belfort.
Le découverte a été faite au mois d’août « par hasard » par un proche de l’ancien président de l’association des Amis
du fort, Alain Haudiquet. Ce dernier s’est tué accidentellement en août en travaillant sur le site avec deux membres de
l’association. Les Amis du Fort de Bessoncourt nient être au courant de ce dépôt de munitions.
Les obus datent vraisemblablement de la Première Guerre mondiale. Certaines sources annoncent le chiffres record
de 3000 pièces.
« Les obus de 1914 contenaient pratiquement tous de l’ypérite, le fameux gaz moutarde », précise un spécialiste de
cette période.
Le maire de Bessoncourt, Guy Mouilleseaux, refuse de se montrer alarmiste. « La commune a acheté le fort au
ministère de l’intérieur en 1992 pour 450 000 F. La préfecture était au courant des munitions mais rien n’a été enlevé.
J’imagine donc qu’il n’y a pas de risque ».
Même son de cloche du côté du cabinet du préfet. La présence de munitions était vraisemblablement connue depuis
1998. « Il ne s’agit pas d’une découverte », reconnaît Marie-Claude Lambert. « Les experts avaient estimés à l’époque
qu’il n’y avait aucun risque et qu’on pouvait laisser les munitions sur place ».
La présidente de la Caponnière, Christiane Gosset, est quant à elle, tombée de haut. « J’ai reçu un courrier il y a trois
semaines pour m’informer que le fort ne pouvait plus être accessible au public, y compris aux associations qui s’y
réunissent »… Isabelle Petitlaurent

INFO TRAVAUX DU FORT

 Après un essai proposé par Lise et Luc
Boullée, début septembre, une balayeuse
mécanique Karcher a été achetée pour
nettoyer salles, couloirs, trottoirs… et
autres grandes surfaces nombreuses dans
notre Fort.

Cet achat est un excellent investissement
qui économisera bien de la peine à nos
fées du logis !...

 Travail au noir ? Non, la photo est mauvaise !...

En attendant d’avoir les fonds suffisants pour que la
menuiserie BRESSIN pose de nouvelles portes et
fenêtres, Jean-Claude Abry, assisté par Jacques
Lecorney (nouvel adhérent) et Jean-Paul Prévost,
poursuit son projet de fermer les salles du Fort afin de
les mettre à l’abri des intempéries…

Bientôt des grilles viendront sécuriser les fenêtres…

 La chaudière de la salle des fêtes fait
peau neuve !

Notre ami George Kuehm a décidé de
redonner un coup de jeune à cette « vieille
dame » qui nous réchauffe en hiver. Il en a
profité pour remplacer les anciens tuyaux
par de nouveaux en inox. Une barrière de
protection a également été posée.


